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OBJETs BOYCOTT DES JEUX OLYMPIQUES.-

HRuE U 53 2

CONF IRMANT LES PRONOSTICS, LE COMITE OLYMPIQUE ALLEMAND A
DECIDE LE 15 MAl, LORS DE LA REUNION DE SON ASSEMBLEE GENERALE A
DUSSELDORF, DE NE PAS ENVOYER D’ATHLETES ALLEMANDS AUX JEUX OLYM-
PIQUES,

St LA DECISION ETAIT ATTENDUE, LE FAIT QUYELLE AIT ETE PRI
SE PAR 59 VOIX SEULEMENT CONTRE 40 MARQUE QUE LES DIRIGEANTS DES OR=-
GANISATIONS SPORTIVES SE SONT TROUYES PLACES DEVANT UN REEL DILEM-
ME. LES INTERVENTIONS DES DELEGUES , GENERALEMENT D'UNE HAUTE TENUE,
ONT CONFIRME QUE , COMME DANS D’AUTRES PAYS , LE CHOIX DEVAIT S*EF-
FECTUER ENTRE LA MORALE SPORTIVE ET A L’ESPO{R DE MAINTENIR LE MOU-
VEMENT OLYMPIQUE ET LA POLITIQUE INTERNATIONALE, LES PARTISANS DU
BOYCOTT ONT RAPPELE QUE LA REPUBLIQUE FEDERALE SE TROUVAIT DANS UNE
SITUATION PARTICULIERE , PUISQUE SA SECURITE DEPENDAIT AU PLUS HAUT
POINT DES ETATS-UNIS,
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Si LA DECEPTION EST VIVE , EN GENERAL, CHEZ LES ATHLETES,
LES MILIEUX GOUVERNEMENTAUX ET PARLEMENTAIRES SE SONT FELICITES DE
CETTE DECISION, QUE LA PRESSE APPROUVE EGALEMENT,

LA POSITION PRISE PAR LE COMITE OLYMPIQUE FRANCAIS A ETE

EVOQUEE AU COURS DU DEBAT . SANS ACRIMONIE , M. WEYER , PRESIDENT DE
LA FEDERATION DE NATATION, A SOULIGNE QUE *°® MARJANNE N’AVAIT PAS A
TENIR COMPTE , QUANT A ELLE, DU PROBLEME DE BERLIN **, JE NOTE , EN
TOUT CAS , QUE CERTAINS DE NOS INTERLOCUTEURS PARAISSAIENT DISPOSES
PAR AVANCE A NOUS IMPUTER LA RESPONSABILITE D*UNE DECISION DU COMi~
TE OLYMPIQUE ALLEMAND , AU CAS OU ELLE AURAIT ETE FAVORABLE A LA
PARTICIPATION,

LA DECISION DU NOK COUPE COURT A LA TENTATION DE NOUS
REJETER LES TORTS ET ON NE DESESPERE PAS QUPUNE DECISION NEGATIVE,
DANS LES PROCHAINS JOURS , DES COMITES EUROPEENS QUI NE SE SONT PAS
ENCORE PRONONCES NOUS CONDUISE A REVOIR NOTRE PROPRE POSITION,
161745~(4). /.
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